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Charleval – Rue Charles-IX
Opération préventive de diagnostic (2017)
Marion Huet
NOTE DE L’ÉDITEUR
Organisme porteur de l’opération : Département de l’Eure
1 Le diagnostic réalisé à Charleval, rue Charles-IX, sur une surface de 13 700 m2, a permis
d’identifier  une  succession  d’occupations  allant  du  Mésolithique  récent  à  l’époque
moderne. Les parcelles sondées se situent sur l’emprise du projet de château souhaité
par  Charles IX,  et  correspondent  à  l’extrémité  est  du  projet,  formant  l’esplanade
d’entrée.
2 Ces installations se manifestent par une topographie singulière, marquée par une large
dépression sur toute la moitié ouest de l’emprise, s’opposant à l’aspect tabulaire de la
zone est.  La rupture de ces deux espaces s’opère brutalement, sur quelques mètres,
avec  une  différence  de  hauteur  de  5 m,  correspondant  à  l’emplacement  d’une
maçonnerie  massive.  Elle  est  installée  à  l’aplomb  du  fossé  destiné  à  être  en  eau,
délimitant  l’espace  d’entrée  du  château  à  proprement  parler.  Toute  la  zone  a  été
remblayée à l’aide des matériaux extraits lors de la réalisation de ce grand fossé dont le
creusement a détruit les vestiges des phases antérieures. Sous les niveaux de remblais,
les  aménagements  du  Moyen Âge ont  été  rasés  pour  permettre  la  construction  du
château. Cette occupation du bas Moyen Âge se caractérise notamment par des vestiges
maçonnés organisés autour d’un chemin creux qui traverse la parcelle selon un axe
nord-est – sud-ouest.
3 Aux  éléments  de  bâti  médiévaux  s’ajoutent  quelques  creusements  se  confondant
parfois avec l’occupation du Haut-Empire, matérialisée par un réseau fossoyé, quelques
fosses  et  trous  de  poteaux.  Si  les  installations  antiques  ont  livré  peu  de  mobilier
céramique, des restes de faune ont été retrouvés en grande quantité au sein des fossés,
suggérant  des  activités  de  boucherie  et/ou de  tabletterie.  Le  niveau de  lecture  des
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structures gallo-romaines et médiévales en creux correspond également aux premières
couches livrant du mobilier lithique attribuable au Mésolithique récent.
4 Cette occupation est installée sur un ancien relief bordé sur ses marges par d’anciens
chenaux,  dont  l’emplacement  coïncide  en  partie  avec  celui  du  fossé  moderne.  Les
niveaux livrent un abondant mobilier lithique et de nombreux restes de faune qui se
répartissent  généralement  autour  de  possibles  résidus  de  foyer  dont  subsistent  des
regroupements de pierres brûlées. Le corpus lithique prélevé est assez homogène mais
livre peu d’outils et d’éléments diagnostics corroborant la présence d’une occupation
homogène au Mésolithique récent. Une sépulture légèrement creusée dans ces niveaux
a  également  été  découverte.  L’individu,  placé  en  position  fléchie  dans  une  fosse
ovalaire, présente de nombreuses pathologies. Sa contemporanéité avec l’occupation
Mésolithique  reste  hypothétique  faute  de  mobilier  associé  et  d’éléments
chronologiques probants.
5 Un second paléosol plus ancien est suspecté sous la base d’un développement tufacé
comblant d’anciens chenaux. Les restes de faune retrouvés en grande quantité dans les
niveaux supérieurs sont ici quasiment absents. Les caractéristiques de la sédimentation
ainsi que le positionnement des pièces suggère la présence d’un niveau peu remanié. Là
encore, la faiblesse des éléments diagnostics ne permet pas d’établir un phasage précis
de l’occupation ; la présence d’un nucléus et d’une lame dont le format contraste avec
le reste du corpus permet d’évoquer l’existence d’une phase antérieure au Mésolithique
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